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T r t r c d ~ ? o t "* on

En décembre 1 9SO , 1 ' AF^AS présentait un mémoire à la Coni^" sslon d. 'é-hude sur

1.9 .fortng tlon des ctdulteSo Re;?roi,ir'3.nt sn ïnsiorit" d?s feTnes a1"! "Poi'pr et o°"

Trps.nt PP. éducation DOD-u.la.tre et en action co^^THnsnt-'trç»,!' AFB^S r^cnoss'^

un., rai niduir; de ch8.n°"eïï]entR stnictnrels au D'ï.vpaii dp IR r>o"^ t"îoii6 d'p.r 'SR'T!—

b-2.9 en éduc&TT on deg q/d'^ltss.-'^] T ^ V R ^ H de l^sdpn^ tidstT"3t'? or °t d1' f ^ ^ i s ^ c p —

"îpnt- de ces Doli t1.nuss.?*13-e formulait des recoiRptandattoris visa.nt à cornbler

g-iiî-i-.g g i_g "Oubll catî on du pgp'DOf't df 1." ConiF'Jss"' on Jsar/.l ' jQF^AS tient à

fg-ipo conr,s*tr-ff s,u sjouvernpinpr.t sçs réactions sux npoTosîti'' on? éTabors^?.

^-sr la Commission, Le rapport est volumineux et difficile a analyser avec

npr"t:ino.ncs dsn? son ent^eroFons estimons ceDend.g.nt iEDort-snt de faire con

naître notre position sur les rsconînand.Pitdons oui font suite ? nos Dréoo—

I_P g ioijcbsnt le ro_Le des orc^pAr;T QT^OQ ^ vocation edvicHtl^^0.-

C^-°"t ?ivec be-^'^^m"!^ d ^ i n ^ o ^ ^ t one no^ 'R svone or^ ^ oorn^^s^snce de 1̂  T ^ ' O ^ i ™

tiaue d'ensemble Proposée Par la GoTnmissicn Jean. C'est lûaintenEnt avec béai

coyp d'esoolr oue nous attendons les réforines de J.1 ~nsemblo de l 'éducstlon

des adultes su Québec "osrce oue nous y sonmes nous « IPS ferriiRss , Dsrticiilinre-

Tjipr^l" oonoerno es o



Nous souscrivons entiereTient au sTand TTTÏ nc^ne' 011-° reconnaît, 1s Ô 11^ -̂̂  Tn

tière d'éducation des adultes soitrle développement de leur uotentiel pou

l~s individus .d !uns façon flobale et sans dlscriîrn nation.

T_,O droit s une fondation de base* .̂ rçtui 1,° -so? t 1 'sQuîvs'îpnt d<° trp^'ss a"'—

rgo^ HP f orïïiç tien ̂  sccrcn se pn mî Ti e\3 scolsire- ou çilJpurs^d0 ^*poe<j;) f^QT^Tnpl™,

TP ou sutreirieïit ne reut. oue rencontrer tou.tp notre sDDrofc&tion, Cette fer—

] 'entendons alors coinros un dro^" t, 3 une foTïïatïon on 'un T ncHTHrh" ppi-^. a + —

tel nd.rp pn treize 8ns ""'Or^a^ erp^n^" ou 8lor"' ^ -1 t^TTi-n^ r*pn~ jT q T-.p-.^-r» r^T^-rûr^^T^

g Cp d^-^rp de forrr-- ,̂ i Qri '..̂ 1 " -^ 1 * i riptu tu t j OH SColsir^ n^ S O ^ t "O^ a- ] ̂

1 -î OIT Q'o 1g f OTI7"^: ^" "̂  On O°ut etrp 8COU"^Se °S.t -SUSSO t^qg î^'nort.gnt O

oqnrlt, d'éducpticn rspri^gnerte «Ce droit constitue OOUT™ la soc? été ouî 1 ' en-

térine ;un facteur certain de développement.

i r—cO'iriri^nd -̂ t ion.- ;̂ 2 s "]Q;

jifin de démocratiser réellement l'accès à l'éducation des adultes 5 la CE FA

identifie différentes dJent-e^es c^t— es osrttcul^ erement d"i scnï^i^ np-°s -dont

1RS fegineSaDes sesures sont recommandées pour permettre à cette dentelé

un accès égal à l'éducation:désexisation des services d'orientation, des

normes d'admission, des contenus et structures de forîr:ation:développemen.t

des services de garderies en milieu de formation; plus grand? flexibilité

des horaires, accès accru aux programmes visant, à aider les fermes à reve-

nir sur le marché du travail, actions positi%rGs on formation relire à l!°m-

ploi , accessibilité à l'ensemble des métiers non. traditionnels^ crédits d'im-



pot nsejatif pour les fences au f over. Plusieurs de ces mesuras reneridp-nf,

à nos recommandations. PC'Ur chacune.il serait facile d 'areiu^eriter encor^

s. .fin de démontrer leur Pertinence, Nous nous contenterons d 'aff^nir-er oue

ces mesures sont essentielles r-our les f émûtes, leur irn se eo s^"5"^ ^ ^et ̂ e^

•3~,t d'une inroortance Driïïiordials.Pouï' la f°TD,nîe au fov^r,] 'gccès r-pol è

la. formation dépend de ces in°sur9.s:ooup celle oui "eut avoir accès sv

Til3I*cll6 du tPS"^^l ^* — T^n ïlcPO ? P 1^ ^ " SOnt DT""^ r^p^ "^-^î "^R? ^

^ T'PCGT^ïïlsnd 8 1 "̂  O ̂ S ^/i 1 S 50

#78,79

Les recommandations cortant sur la reconnaissance des acquis d'expérience

nous apparaissent coiame un raoyer indispensable pour faciliter une for~«-

t"~'C'n conti nus çt ré'Doridsnt aux besoins des individus. -Le s^stenie s.ctuel ne

Hour ovt-^nt cesse d ^ 3.couBrlr une fon^^1"-ioin Personnelle i7>̂ rtd nents^

On ne ceut aue ïP.ettrs l'accent sur 1' iniporta.nce oue revêt alors pour élis

2. a reconnaissance des aoou.is d'expérience- et de formation extra-scolaire.

La Goiniïttssion Jean5par ses recommandations .propose un systems qui, judici-

eusement appliqué, reccnnaîtra en-fin comme valable la fonriation prisa en

dehors; du milieu scolaire et car l'expérience» Des recherches devront être

fg-i_t,g3 .g JQ prior i te .pour mener à l'implantation d'u.n système de reconnais-

sance valable et adéauat.Et ce, dans l'esprit d'un réel décloisonnement de

l'éducation des adultes»

( recommandations sur la. reconnaissance des acouis. notamment ;^222. a 226;



La formation par projet telle que recommandée démontre un réel objectif

de répondre aux besoins des individus en matière d'éducation des adultes.

Elle nous apparaît comme un outil très positif pour un milieu de vie as-

sociative comme la nôtre et à prévilégier.Des questions surgissent cepen-

dant quant à la conformité aux programmes académiques exigée Dour que cet-

te formation soit creditable.Qu'en est-il alors des besoins réels exnri-

més et quelle place laisse-t-on à l'innovation?ûans ce domaine aussi,une

application restrictive réduirait, à peu la valeur de la formation par pro-

iet.Un besoin de recherche additionnelle s'.impose pour en arriver à une

pratique avantageuse pour les usagers notamment pour un organisme connue

le nôtre,

(recommandations :#213 à 222}

La création systématisée de services d'acceuil et de référence,telle que

proposée par la GBFA,revêt une importance capitale.Pour les femmes en par-

ticulier5au moment d'un retour aux études,les besoins en matière d'orien-

tation ,d'information,d'évaluation et de référence sont énormes.'Un support

professionnel adapte s'impose.La mise en place des SAR selon les recom-

mandations faites pourraient répondre à ces besoins.

(recommandation #368}

Par la diversité de la clientèle qu'elle peut rejoindre,la formation à

distance revêt aussi une grande importance,Beaucoup de femmes éloignées

des centres scolaires ou dans l'impossibilité de s'y inscrire pourraient



en être usagères.Les recommandations faites à ce sujet sont pertinentes

et leur réalisation nous apparaît souhaitable,

(recommandations:#237 à 262)

Dans cette perspective d'éducation permanente,une remise en question du

rôle de l'éducateur d'adultes nous apparaît comme allant de soi,BeauCOUD

de femmes sont impliquées dans ce rôle et le plus souvent à temps partiel

Leur traitement demeure cependant précaire«Nous appuyons les recommanda-

tions du Conseil du statut de la femme à ce sujet,

Au chapitre de la participation,on ne parle pas seulement de participa-

tion consultative mais d'une participation de pouvoir de la part de l'a-

dulte face a sa formation et de la part des associations aui louent un

rôle éducatif dans leur milieu. Le s recommandations que fait la. Commisr-

sion. sur la composition du.conseil d'administration de l'organisme cen-

tral et ceux des centres régionaux .garantissent cette participation»II

est primordial Que les organismes d'éducation populaire comme le nôtre

aient des représentants à tous les niveaux décisionnels de l'éducation

des adultes,De même,la représentation des femmes au niveau des centres

de décision aurait dû être prévue dans les structuresaAucune mesure

n'assure leur présence à l'intérieur d~s centres de décisions.Les fem-

mes sont pourtant fortement impliquée dans le domaine de l'éducation

des adultes autant, comme usagères que comme agents d'éducation»

(recommandations:#348,354,355,364,367.375,425)



L'accès pour les organismes aux ressources humaines et techniau.es des ins-

titutions scolaires de tous niveaux ne peut qu'enrichir et faciliter leur

tâche-Les services à la collectivité méritent d!être définis comme faisant

partie de la mission des institutions scolaires,^insi soutenus,les orga-

nismes seront mieux outilles oo-u revendre aux besoins de l^urs ue"'br=s

tèbria de ère lit dsimpô" négatif pour la femme au foyer;par exesole.est uns

mesure concrète à privilégier.Dans., le domaine des prêta et bourses,'. 1 ne;

s érable inroortant que les recommandations de la CEFA s'appliquent aussi a

la formation par projet donnée à l'intérieur de la vie associative.L'uti-

voir accès aux prêts et bourses n'est pas a l'avantage des femmes mariées

sans emploi rémunéré.Ceci nous apparaît être une lacune importante qui ne

peut que priver les femmes concernées de l'accès réel à la formation dési-

rée,

(recommandations:#379 à 385}

Le financement aussi des organismes oeuvrant dans le domaine de l'éduca-

tion des adultesoQuand on vit des précarités financières continuelles tout

en voulant répondre aux besoins de formation exprimés par nos membres,une

solution s'impose le plus rapidement possible,

(recommandations;;*397 à A01 )

- &:-



Conclusion

Au nom des femmes que nous représentons,dans l'intérêt général des femmes

et de la vie associative nous espérons que le gouvernement saura reconnaî-

tre l'esprit et la justesse des recommandations émises par la Commission

Jean.

Nous en avons soulignées qui nous touchent particulièrement,Dans l'inté-

rêt plus spécifique des femmes sur le marché du travail rémunéré.nous sous-

crivons aux cogitions prises "Par le Conseil du statut de la famine.

Nous demandons au gouvernement de faire connaître ses intentions en ma—

t.isre d'éducation des adultes,C'est avec un grand intérêt et beaucoup d'es-

poir que nous attendrons sa politique en la matière.

Nous souhaitons que le Rapport de la Commission d'étude sur la formation

des acuités anime une réforme favorable aux femmes. Pour'la femme au foyer,

l'application de plusieurs des recommandations permettra de reconnaître

son statut social d'une façon concrète.
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